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EUROPEEN EN HOMMAGE A CLAUDE GRESSIER 

 
 
Merci de me donner l’occasion d’évoquer Claude Gressier dans un de ses multiples engagements au 
service des voies navigables et des ports maritimes. C’est‐à‐dire son rôle au sein de l’AIPCN et 
particulièrement au sein de la Section Française. 
 
L’AIPCN est constituée de membres appartenant à des sections nationales ou à des membres 
qualifiés pour les représenter dans le pays tant que la section nationale n’est pas encore créée. La 
France a depuis toujours tenu un rôle éminent dans cette association.  
 
Chaque gouvernement des pays membres désigne un délégué qui siège de droit dans les sections 
nationales. 
 
La France est un des pays membres fondateurs de l’AIPCN en 1885, le français et l’anglais sont les 
deux langues officielles de l’association, s’agissant d’une association internationale de droit belge 
comme son siège est à Bruxelles. 
 
La section française s’est constituée en association en 1997 et a acquis de ce fait une personnalité 
juridique et une autonomie financière. 
 
J’ai été le 1er président de cette association avec comme premier délégué du gouvernement Jean 
Chapon et comme secrétaire de la section Michel Lefoulon, puis Jean‐Louis Oliver. Claude Gressier a 
succédé à Jean Chapon comme premier délégué en 2003. 
 
Le bureau de l’association était alors constitué par Claude Gressier, Jean‐Louis Oliver, Michel Péchère 
comme trésorier et moi‐même. 
 
Jusqu’en 2003 l’association rendait compte de son activité au Ministère des Affaires Etrangères qui 
lui accordait une subvention de moins en moins généreuse au fil des années. En 2004, le Ministère 
qui tardait de plus en plus à s’acquitter de ses engagements nous a signifié qu’il suspendait son 
concours malgré nos multiples interventions au Quai d’Orsay. 
 
Claude a alors mis en œuvre toute son énergie pour que le Ministère de l’Equipement de l’époque 
prenne le relais d’une partie de notre financement pour nous permettre de respecter nos 
engagements vis‐à‐vis du Secrétariat Général à Bruxelles. 
 
Jusqu’en 2015, Claude et moi‐même avons fait équipe au sein de la section française de l’AIPCN. 
Nous étions accompagnés au Bureau par Yves Gauthier comme trésorier et Olivier Piet comme 
secrétaire. Je voudrais avoir une pensée pour Yves Gauthier qui nous a quittés récemment. 
 
De nombreux évènements, colloques, journées techniques ont été organisées durant cette période. 
Claude a toujours été présent pour apporter sa grande connaissance du monde maritime et fluvial et 
faire venir les meilleurs intervenants. 
 
L’action de Claude a été particulièrement décisive dans l’organisation de la première séquence des 
Journées Méditerranéennes dont le comité directeur réunit les Italiens, les Français, les Espagnols et 
les Portugais. 
 



A Palerme, Valence, Lisbonne et Marseille, les acteurs des ports méditerranéens ont pu échanger sur 
leurs problématiques communes. Le succès des journées méditerranéennes de Marseille qui se sont 
déroulées au palais du Pharo en 2013 a été de faire se rencontrer Marocains, Algériens, Tunisiens, 
Egyptiens, Serbes et Turcs et doit beaucoup au travail collégial que nous avons mené Claude Gressier, 
Yves Gauthier et moi. 
 
Nous avons ensemble attiré aussi le secteur privé d’entreprises et bureaux d’études comme l’avaient 
fait avant nous les Belges, les Hollandais et les Anglais. 
 
Claude et toute la section ont fait « campagne » pour appuyer la candidature de Geoffroy Caude à la 
Présidence Internationale de l’AIPCN, campagne couronnée de succès puisque Geoffroy Caude fut 
brillamment élu. Il est vrai que nous avions un excellent candidat. Ce fut un grand évènement car 
jusqu’alors la présidence semblait réservée à la section belge. 
 
Pendant toutes ses années au sein de l’AIPCN nous avons assisté à l’érosion de l’utilisation de la 
langue française dans les différentes rencontres internationales. Avec la même volonté que Jean 
Chapon, Claude Gressier a défendu l’usage du français, qui doit rester un atout favorable au 
développement de l’ingénierie française dans les pays francophones. 
 
La section française de l’AIPCN continue son action avec Paul Scherrer comme premier délégué et 
avec Guillaume Le Réveillé comme président. Je ne doute pas qu’ils continueront à faire entendre la 
voix technique de la France, notamment au cours de la conférence PIANC Smart Rivers qui ouvre ses 
portes demain. 
 
J’ai passé 12 années enrichissantes aux côtés de Claude, j’ai toujours apprécié sa simplicité, sa 
disponibilité, son sens de l’écoute et le bon sens de ses propositions. 
 
Les congrès, les Assemblées Générales annuelles, ont été l’occasion de voyages enrichissants et ont 
permis de nouer entre nous, avec nos épouses, des relations amicales solides. Une pensée 
particulière pour Fanny Gressier qui toujours, aux côtés de son époux, animait nos conversations 
avec sa grande culture littéraire. 
 
Jean, Claude, Yves, vous resterez présents dans nos réunions et dans notre cœur. 
 
 
 
Jean‐Marc Medio, le 11 septembre 2019. 
 
 


